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l l~TROPIJC! ION 

Dans le cadre de l · enquête nat i ana le coordonnée par Norbert LE FRANC 
(l . P.0. - Ministère de l'Environnement) nous avons réalisé un 
recensement concernant les Pies-grièches de Corse . 

Peu de travaux existent s'agissant de ces oiseaux en Corse (BONACCORSl 
et ISENMANN) parmi un ensemble de cinq espèces mentionnées : Pie­
griêche écorcheur u n1 us coïiur io ; Pie-grièche ·à tete rousse Lan ius s:"otor ; 
Pie-grièche grise u~·us exc uoi !or ; Pie-grièche à poi trine rose u nius ~i :i or et 
Pie-grièche isabelle ~ •11us isaoe !hnus. Seules les deux premières espèces 
nichent dans l ' lle et font l'objet de cette enquête. 

11 METHODE D'ETUDE 

Au-delà du su1v1 que nous effectuons depuis 1980 dans une micro-région 
située au sud-ouest de l' Ile limitée par Capo-di-Feno. le pont 
d'Ucciani. la pointe de l' Isolella (BONACCORSI). cette enquête tut 
réalisée de mai 1993 à juillet 1993 et de mai 1994 à juillet 1994 . La 
première année seu le11ent en Corse du Sud. la seconde dans l'ensemble 
de l' Ile . 

Afin de mener à bien ce travail l'Ile fut divisée en plusieurs 
parties: 

A - en Corse du Sud apparaitront trois régions: 

1) la région ouest de la limite de la bi-départementalisation au 
Liamone. et d'est en ouest de la limite des 900 mètres à la mer; 

2) la région sud-ouest du Liamone à l'Ortolo et d'est en ouest de 
la limite des 900 mètres à la ~er; 

3) la région sud de la limite des 900 mètres bidéparteaentale à 
l'Ortolo et le niveau de la mer. 

B - en Haute-Corse appar~itront quatre régions: 

1) la région orientale va de la li•ite de la bi-départementale au 
Tavignano. de la li11ite des 900 mètres à la mer; 

2) la région nord-est va du Tavignano de la li•ite des 900 mètres 
puis la région nord-ouest la li11ite de la région nord et le .bord 
de la mer; 

3) la région nord concerne le Cap-Corse au sud de la li•ite allant 
de Bastia à Ville de PietrabugnQ via le col de Teghi•e; 

4) la région nord-ouest de la li•ite bi-départe•entale a la limite 
des 900 mètres au bord de la •er et une limite avec la zone nord­
est de Saint-Florent. Oletta. Te~da, San Gavino-di-Tenda. Sorio, 
Pietralba et Lento. 
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le recensement tut aussi comolet aue ooss i b le . Pour chacune des 
espèces tigurent trois chittres concernant les ettectits nicheurs. le 
p·lus · bas se rapporte aux couples comptabi -lisés, îe plus haut aux 
ettect i"ts estimés en tonct ion des exigences éco ·1ogi ques des pi es­
gri èches et de la possibilité de leur satistaction dans ·1a région 
concernée (la superticie du territoire d ' un couple étant l'un des 
critères utilisés ainsi que la présence de ressourses conditionnant 
leur survie)_ Enfin figure un [)Ombre moyen (précédent la paranthèse) 
me semblant devoir refléter l a situation réelle aussi fidèlement que 
possible. 
les pies-grièches turent comptabilisées depuis les routes et les 
chemins. s·agissant de la niditication les éléments permettant retenus 
comme prouvant sa pr obabi l ité turent les suivants: 

- le transport de proies en vue de l'alimentation d'un adulte au 
nid; de jeunes au nid ou déjà envolés, mais non émancipés . 

- le transport de matériaux nécessaires à la construction du nid. 
- les parades nuptiales et accoup l ements, et non pas le simple 

chant car certains m;§les resteront célibataires et des chants ou des 
parades nuptiales sans accouplements turent notés chez des migrateurs 
qui disparurent peu de temps après et ce à plusieurs reprises. On sait 
que les couples se forment très tôt (lEFRANC 199~). . 

- la présence de jeunes émancipés avant la fin juillet, plus l ' on 
avance ensuite dans le temps et plus on pourrait rencontrer des 
migrateurs. 
Ce travail permit d'obtenir les résultats déve l oppés à présent. 

Ill RESULJATS OBTENUS 

Ceux-ci seront présentés pour chacune des deux pies-grièches 
concernées et ce en mettant en évidence les points communs et les 
divergences exisant entre ces espèces : 

A - Pie-grièche à tête rousse .= r.~ 'J s se•,3:c:- ~= ~ ·Js Hartlaub. 

Plus arboricole que l'écorcheur (LEFRANC 1993; GEROUOET 1957; 
BONACCORSI et ISENMANN 1994). et vivant à une altitude inférieure à 
800 à 900 mètres, ceci étant en parfaite concordance avec sa 
répartition altitudinale en région continentale (LEFRANC 1993). Par 
exception la nidification fQt observée plusieurs fois dans le Niolo 
(région nord-ouest) dans un site favorable et bien exposé à plus de 
950m. Cette partie de l'lle abrite plusieurs espèces qui ici 
atteignent une plus haute altitude qu'en d'autres localités . s'agissant 
de leur site de nidifications du faît de la végétation présente et des 
conditions climatiques (THIBAULT obs pers) . Facteur essentiel s'il en 
est. l'ensoleillement étant très important 

1 
p~r ces espèces 

thermophiles ( LEFRANC 1993). E. l le est la plus . rare . des deux pi es­
gri èches et sa population peut-être estimée à: 500 couples en Corse 
(extr@~e.s 410 ~ 690 couples). Au-delà de fluctuations d'une année sur 
l'ëtütre parfois difficiles à interpréter (LEFRANC 1993). Il faut noter 
que l'habitat favorable à cette espèce subit les dommages du feu et si 
les effets d~ feu ne sont pas facilement évaluables dans tous les cas 
(PRODON 1988). il n'en est pas moins vrai qu'après le passage d'un 
incendie sur un site favorable à l ' espèce plus;:eurs années (deux à 
trois, parfois quatre et même cinq années) une végétation permettant 
l'installation de l'écorcheur sera présente mais la tête rousse ne 
pourra pas y revenir et reconquérir ces espaces perdus. 
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Dans certains cas iï conviendra de relever que l'écorcheur se 
réinstallera dès la première année après le passage du feu. Ceci tut 
constaté dans le Cap et dans . les Agriates (PROOON in litt) . 
Ceci apparaissait aussi bien dans le sud~ou~st de l' !le que dans 
d'autres localités. La perte de l'habitat pourra découler aussi et ce 
comme pour l'autre espèce d'une trop forte urbanisation . . Mais en 
général. l'écorcheur apparaTtra plJs adaptable que la tête rousse. 
Comme pour l'autre espèce existeront des "vides" dans le seris où les 
zones susceptibles d'accueillir des èouples nicheurs n.'en abriteront 
pas alors que les sites de niditfcation et la nourri~ure , .. semblent 
disponibles. En tait, peut-être d'autres exigences écologiques plus 
complexes lui font vraisemblablement défaut. 
Parmi les éléments remarquables on notera l'absence totale de cette 
espèce dans le Cap-Corse en 1994(!). THIBAULT la signalait "localement 
absente, au Cap-Corse" (GU!LLOU 1964; YEATMAN 1976, THIBAULT obs. 
pers. in THIBAULT 1983) et ceci tut donc encore constaté. En fait elle 
doit probab 1 ement y être présente, mais rare en tant que nicheuse. 
alors qu'elle est régulièrement en migration .. (comptes rendus 
ornithologiques de Barcaggio). 
Concernant le sud-ouest de l'lle, c'est là que se situe la plus belle 
population de cette espèce, qui localement atteint des densités 
équivalentes à celles de l'écorcheur. Ce point étant très remarquable 
comparé à la situation des deux espèces dans le reste de l'lle. 
Dans le sud de l'!le vit une petite population. Celle-ci ne nous 
semble pas sous estimée au regard du site disponible pour cette 
espèce. 
Concernant les différents types d'habitat cette espèce comme la 
suivante évite les formations boisées · trop denses qu'elles soient 
spontanées ou le résultat de l'arboriculture traditionnelle que 
représente la chataigneraie. 

B - Pie-grièche écorcheur Lan ius collurio L. 

Présente dans une de végétation . plus buissonnante que la t@te rousse.­
l'écorcheur est en Corse en limite de son aire de répartition alors 
que la tête rousse est au centre de celle-ci . Pourtant elle y est 
moins commune. La populat.ion de l'écorcheur s'élevait en 1994 à 2160 
couples (extrêmes 1720 - 2440 couples). Espèce dont les territoires 
sont plus restreints que ceux de la t~te rousse (BONACCORSI et 
1SEN'1ANN 1994; LEFRANC 1993). El le se raréfie comme l'autre espèce en 
altitude dés 600m et disparait à 900m, alors qu'elle remonte plus haut 
dans Jes Alpes jusqu'~ 2050m (LEFRANC 1993). Par rapport à · l'ensemble 
du contexte loca 1 une divergence apparaîtra dans le Nio lo o.ù , .. P 1';1.~ieurs 
couples nichent à une altitude plus" élevée pour les m@11ees ra.i•sons que 
la pie-grièche à tête rousse: 111axi iaum observé 1350111 (THIBAUJ} obs 
pers). Les concentrations locales peuvent être éq4iva lentes•<à ' celles 
de l'autre espèce. mais aussi ·plus ou ~oins fortes et l~s p~U:S gl"andes 
populations apparaissent en Haute-Corse· régi on nord-ouesi:ï:· •9'10 1 coup les 
(extrêmes (850 - 1000 couples. soit 45l de la population insulaire). 
A noter co1111e pour l'autre espèce de faibles densités dans• la région 
orientale. peut-être en · relation a.~ec le traite•ent ~'ppliqué_ aux 
cultures qui doit limiter la présence de telles espèces. 
Localement la Pie-grièche écorcheur peut se satisfaire de sites 
représentant une faible ouverture dans un espace assez boisé (zone 
nord-est dans la région de Cervione ou un coup le se contentait d'un 
jardin et nichait à quelques distances d'une habitation dans une 
végétation qui par ailleurs était trop dense et trop arbusive pour 
elle). 
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lV O!SCUSSlON ET CONCLUSION , . 

Les comptages realisés seront renouvelés durant ïes années à venir de 
manière à mieux conna'i'tre l'évolution des ettectits des deux Pies­
grièches. Malheureusement nous ne disposont pas de données ~ntérieures 
permettant de connaître ce que représentaient ces chiftr.es (~tabilité 
ou autre ?). En tout état de cause ce que THIBAULT affirmai€ en 1983, 
s'agissant de leur statut semble cependant être d'actualité. 
Bonnes indicatrices de l'état des milieux les Pies-grièches 
représentent donc des espèces dont l'étude est donc un aspect 
important. Entin leur suivi se révèlera être intructit s ' agissant des 
etfets du feu sur les espèces nicheuses dans l ' ensemble de l' Ile . 
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IPie-ariécne à tete rousselPie-arieche ecorcneur 1 . 
Corse 500 (410 - 690) 2160 (1720 - 2440) 

Corse du Sud 300 <250 - 400) 530 (390 - 790) 

Haute-Corse 200 (1 60 - 290) 1630 <1330 - 1650) 

Tableau n· 1- nombre de couples de chacune des espèces en Corse et dans chacun des 
départements 

!Pie-grièche a tete rousse!Pie-griêche ècorcheurl 

ouest 1 OO < 90 - 1 20) , 20 (, , 0 - 250 ) 

sud-ouest 150 (120 - 200) 300 (200 - 400) 

sud 50 (40 - 80) 11 0 ( 80 - 140) 

Tableau n· 2-nombre de couples de chacune des espèces en Corse du Sud. 

Pie-grièche ~ tête rousse Pie-grièche écorcheur 

nord 0 110 (80 - 120) 

nord-est 80 (70 - 130) 400 (300 - 450) 

nord- ouest 70 (50 - 80) 970 (850 - 1000) 

est 50 (40 - 80) 150 (100 - 200) 

Tableau n· 3-nombre de couples de chacune des espèces en Haute-Corse. 
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